
 

 

Ma très chère sœur,  

 

 

Je ne puis croire que j'écris ces mots, mais croyez-moi, 

je ne les ai écrits que pour expurger de mon esprit 

l'horreur qui prit part devant mes yeux. Le sommeil 

m’évitait il y a deux nuits de cela et je le fuis depuis. Je 

l’ai vu. J'ai vu mon beau-père à la lumière de la lune.  

 

Mon cher Andrew m’assure que ce ne peut être qu’un 

cauchemar, mais je sais que j'ai vu son grand-père se 

promener dans la maison comme s’il n'était pas mort et 

enterré depuis trois jours. Je ne peux pas nier que ce dut 

être une libération quand la pauvre âme décéda. Ne 

mettez pas de pensées cruelles dans mes mots, je pense 

seulement que c'était une libération pour le malade et le 

vieil homme. Mais Dieu n'est pas aussi miséricordieux 

que vous le seriez certainement envers moi. Peut-être que 

ces visions étaient sa vengeance envers mes pensées. 

J'espère juste que je pourrai oublier cette silhouette 

sombre perdue dans la nuit.  

 

J'espère que vous trouverez le temps de nous rendre 

visite le mois prochain, comme vous l'avez promis. 

 

 

Votre sœur aimante, Elphie Marsden 

 

  



 

 

Anne Grimm 

New York 


